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LE plan divin a été exécuté d’une manière  
 glorieuse par notre cher Sauveur. Il a 

accompli les desseins de l’Eternel avec une 
entière soumission. Il a dit : «Je viens, ô Dieu, 
pour faire ta volonté, ta loi est au fond de mon 
cœur.» Cette attitude doit aussi être la nôtre, 
même si nous ne comprenons pas immédiate-
ment le pourquoi des leçons qui se présentent 
à nous.

Le programme divin est facile. En le vivant, 
nous nous déchargeons peu à peu de tout ce 
qui nous fait souffrir. Les voies du Seigneur sont 
belles, charitables, bienveillantes au plus haut 
point. Mais il faut la foi pour les comprendre. Et 
la foi ne peut agir en nous que dans la mesure 
de notre docilité et de notre volonté de réaliser 
ce que le Seigneur nous propose.

Nous pourrons alors faire des pas de géant 
en peu de temps. Ce n’est malheureusement 
pas le cas pour la plupart des frères et sœurs. 
Les mêmes difficultés se représentent conti-
nuellement: l’orgueil, la vantardise, tous les 
sentiments qui dérivent de l’égoïsme et nous 
donnent la démangeaison de vouloir être 
quelqu’un à notre manière.

Ce sont ces pensées qui ont perdu Lucifer. 
Il ne voulait pas que quelqu’un soit au-dessus 
de lui. Il ne supportait pas que l’Eternel ait 
donné aux hommes quelque chose qu’il ne 
possédait pas. C’était évidemment une épreuve 
placée devant lui et qu’il aurait dû surmonter 
par l’amour. Il n’a pas pu la réaliser, et cela 
lui a été fatal.

Nous avons d’autre part l’exemple de notre 
cher Sauveur qui s’est présenté à son Père en 
disant: «Je viens, ô Dieu, pour faire ta volonté.» 
Il ne s’est pas avancé tout de suite, il a laissé 
à tous les autres êtres l’occasion de se présen-
ter. Il ne s’est pas mis en avant le premier afin 
que personne ne prenne sa place. Aucun être 
n’ayant répondu à l’invitation: «Qui est digne 
d’ouvrir le livre et d’en décacheter les sceaux?», 
le Fils de Dieu s’est alors avancé pour exécu-
ter la volonté de l’Eternel. Son attitude a tou-
jours été pleine de dignité et en même temps 
de modestie et d’humilité. Il était l’expression 
vivante de l’amour divin. Il avait une confiance 
pleine et entière dans son Père céleste.

Le caractère divin et le caractère diabolique 
sont totalement différents l’un de l’autre. Le fils 
de l’Aurore n’a rien fait de spécial, d’après notre 
connaissance. Il a simplement reçu énormément 
d’honneur et des dons merveilleux, comme 
Ezéchiel le montre dans le chapitre 28 de son 
livre. Lucifer était un chérubin protecteur aux 
ailes déployées, glorieux dans son apparence, et 
ses sanctuaires étaient grandioses. Après avoir 

reçu une telle profusion de bienfaits, il aurait 
dû en réaliser l’équivalence, mais il ne l’a pas 
fait. C’est malheureusement ce qui arrive bien 
souvent aussi à ceux qui ont un poste d’honneur, 
comme les anciens. Ils peuvent très facilement 
sortir de la note s’ils oublient les équivalences.

Le prince de l’Aurore, qui est devenu Satan, 
s’est donc rebellé contre l’Eternel, Dieu ne l’a 
pas chassé, Il ne l’a pas dépouillé, Il lui a tout 
laissé. Mais l’équivalence de son ingratitude se 
poursuit automatiquement. Notre cher Sauveur 
a été fidèle et soumis dans toutes les directions. 
Aussi, quand il s’est manifesté comme l’Agent 
créateur de l’Eternel, après chaque période de la 
création, le travail exécuté a été trouvé parfait. 
Il a tout fait à la gloire de son Père.

Pour ce qui nous concerne, il arrive bien 
souvent que nous ne fassions pas notre travail 
à l’honneur de l’Eternel. Nous oublions que 
nous ne nous appartenons plus à nous-mêmes. 
Il faut donc apprendre les leçons quand elles 
se présentent, afin de ne pas être oublieux de 
notre devoir. Le Seigneur aime trouver en nous 
le zèle pour sa Maison. Le Royaume doit être 
pour nous ce qu’il y a de plus précieux; il doit 
passer en première ligne dans notre cœur.

Dans les voies divines, il y a bien souvent 
des renoncements que nous aimerions éviter, 
des difficultés que nous voudrions peut-être 
contourner. Cependant, rappelons-nous que les 
voies du Seigneur sont les plus sûres, et qu’elles 
seules donnent un résultat béni sans aucune 
déception. Si l’adversaire a brillé comme dieu 
de ce monde, s’il s’est approprié toutes sortes 
de biens, cela ne durera pas toujours. Au temps 
du règlement de compte, tout se révélera sous 
son véritable jour. Cela se manifeste du reste 
déjà maintenant.

La chute de Babylone se prépare. Elle doit 
tomber, et elle tombera avec fracas, renver-
sant avec elle toutes les institutions établies 
par l’adversaire. Ce sera alors un témoignage 
de honte et de déception pour tous ceux qui 
auront soutenu Babylone. Elle se révélera à 
ce moment-là comme la demeure de tous les 
esprits impurs et odieux.

Satan n’a pas toujours été l’adversaire de 
Dieu. Pendant un certain laps de temps, il a 
vécu en communion avec l’Eternel et il a eu sa 
part d’activité dans les sanctuaires du Très-Haut. 
Nous avons aussi l’immense honneur de travail-
ler au service du Seigneur. Nous bénéficions 
de l’école ineffable et glorieuse de notre cher 
Sauveur. Nous y recevons la noble et délicate 
éducation divine, qui doit nous permettre de 
devenir viables.

La course du haut appel comporte comme 

devoir tout particulier le ministère de la propi-
tiation. C’est là le rôle principal du consacré, le 
plus important, celui qui vient en première ligne. 
Ceux qui ont réussi la course ont accompli ce 
ministère avec fidélité. Ils ont abandonné tous 
leurs intérêts personnels pour remplir intégra-
lement leur mission.

Evidemment, il est bien certain que seule 
la pratique entière des voies divines nous dé-
barrasse de notre terrible égoïsme. Celui qui 
a vaincu son égoïsme devient une nouvelle 
créature. L’ancienne mentalité ne peut pas se 
maintenir, elle est obligée de céder sa place 
au nouvel homme.

L’ancienne créature a toujours quelque chose 
à dire. Elle recherche continuellement son avan-
tage. Elle se vante, se met en avant, ne pense 
qu’à sa propre satisfaction. Les voies divines 
nous montrent clairement que nous ne pouvons 
nous faire du bien qu’en faisant du bien aux 
autres. Il s’agit de ne jamais ignorer la loi des 
équivalences.

L’équivalence de la poursuite du mal produit 
la mort, la destruction de l’organisme. On ne 
peut pas l’éviter, c’est le résultat automatique 
d’une ligne de conduite illégale. C’est comme 
l’avare qui s’accroche à son trésor avec une 
opiniâtreté fiévreuse, à quoi cela lui sert-il? 
Ses crispations d’avare le font descendre dans 
la tombe. Il est bien alors obligé de lâcher son 
trésor, qui n’était en somme pas à lui, puisqu’il 
a été incapable de le conserver.

C’est pareil aussi pour ceux qui ont accaparé 
la terre. Pour finir, elle sera quand même la pro-
priété des débonnaires, et de personne d’autre. 
Et cela se manifestera sans représailles, sans 
revendications, sans aucune parole de reproche. 
Le temps se charge de remettre toutes choses 
en équilibre et à leur véritable place.

Les méchants seront anéantis par leur mé-
chanceté. Ils ne seront donc plus là pour 
revendiquer ce qui ne leur appartient pas; ils 
disparaîtront sans que le Seigneur ait besoin 
d’user de violence et de punitions. Celles-ci se 
manifestent à l’école de l’adversaire, où l’on 
reçoit l’éducation diabolique.

Autrefois, j’ai aussi pensé que la bonne édu-
cation des enfants comportait des punitions 
et des châtiments. Mais j’ai compris ensuite 
que ce n’était pas du tout la manière de faire 
de l’Eternel. L’éducation divine se manifeste 
seulement par la foi. La punition se manifeste 
automatiquement. Quand on ne fait pas le 
nécessaire, on ne peut pas subsister.

C’est pourquoi, pour réussir dans les voies 
divines, il faut observer les principes merveil-
leux que le Seigneur nous propose et suivre 

Les voies charitables du Seigneur
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le chemin que notre cher Sauveur a parcouru 
lui-même. C’était un chemin de souffrances, 
qu’il n’a pas endurées pour lui, mais pour les 
humains et pour chacun de nous en particu-
lier. Il a eu de la joie à parcourir ce chemin 
de douleurs, parce qu’il a déjà vu d’avance 
le temps du rétablissement, la délivrance des 
humains, comme résultat de son sacrifice fidè-
lement exécuté.

Le Seigneur veut rétablir, équilibrer, délivrer 
les hommes, les rendre heureux et leur donner 
la vie. Tout le salut vient de lui. Aussi combien 
nous devons l’aimer, l’apprécier et le vénérer 
de toute la puissance de notre âme! L’Eternel a 
un amour merveilleux pour son Fils bien-aimé 
et Il n’a pas de communion avec quelqu’un qui 
ne veut pas se mettre en accord avec notre 
cher Sauveur.

Le Seigneur Jésus a dit à ses disciples: «Le 
Père Lui-même vous aime parce que vous 
m’avez aimé.» C’est là aussi une équivalence 
qui se manifeste. Le bien apporte une grande 
bénédiction, tandis que le mal apporte la des-
truction. Heureusement pour nous que la grande 
et ineffable miséricorde divine, cristallisée par 
le sacrifice de notre cher Sauveur, est toujours 
là pour rétablir l’équilibre quand il est rompu.

Quand nous avons manqué, nous avons 
recours à notre cher Sauveur, qui est toujours 
désireux de payer pour nous. C’est une consola-
tion sublime et une aide merveilleuse. Ceux qui 
s’associent de tout leur cœur à l’œuvre d’amour, 
de dévouement et de sacrifice de notre cher 
Sauveur arrivent peu à peu à acquérir aussi les 
glorieux sentiments de leur Maître.

La description de ce peuple de sacrificateurs 
est donnée dans l’Apocalypse d’une manière 
grandiose. Il est montré comme la nouvelle 
Jérusalem qui descend du ciel transparente 
comme du cristal, comme une pierre de jaspe 
très précieuse qui reflète toutes les couleurs de 
l’arc-en-ciel. Cela symbolise bien les membres 
du petit troupeau, qui ne gardent pas pour eux 
la lumière de l’amour divin qu’ils ont reçue. Ils 
la laissent briller autour d’eux de tout son éclat.

Quand on se trouve au contact d’un enfant 
de Dieu qui a déjà réalisé quelques-uns des 
ineffables traits du caractère divin, on se sent 
merveilleusement à l’aise. Il fait bon être avec 
de telles personnes, et l’on ne voudrait jamais 
les quitter. Chez un disciple, quand la noblesse 
s’allie à la bonté et l’humilité, quel charme il 
s’en dégage! On n’a jamais peur de s’appro-
cher de lui, d’ouvrir son cœur, parce qu’on sait 
qu’on trouvera toujours l’amour, l’indulgence 
et l’amitié.

Quand l’amour est assez grand, il est capable 
de couvrir tous les déficits, de réparer toutes les 
brèches, d’aider et de secourir en tout temps 
celui qui est dans la détresse.

Quelle inexprimable grâce d’oser avoir conti-
nuellement recours à notre cher Sauveur, de 
sentir l’aide de son regard affectueux! Pour 
cela, il faut évidemment avoir la sensibilité 
suffisante. On peut alors discerner toutes les 
modulations aimables et bienveillantes de la 
tendresse divine.

Ces sentiments, nous devons aussi les réaliser 
les uns vis-à-vis des autres. L’apôtre Paul nous 
dit que Dieu nous a créés en Jésus-Christ pour 
manifester les sentiments de Celui qui nous a 
appelés des ténèbres à son admirable lumière. 
Il est grandement temps que le peuple de Dieu 
s’efforce de pratiquer la vérité de tout son cœur, 
afin qu’une véritable cohésion se produise. 

Quand des frères sont unis ensemble, il y a 
une immense bénédiction.

A l’école de notre cher Sauveur tout est 
aimable et bienveillant. Même les mises au 
point sont données avec tendresse. Le Seigneur 
les laisse venir pour notre éducation. Il nous 
donne d’autre part tout le lénitif nécessaire pour 
qu’elles soient reçues facilement, et même avec 
joie quand nous sommes dans la note. Celui qui 
ne veut pas les recevoir n’y est jamais obligé, 
mais il est alors en déficit par sa propre faute.

Les mises au point sont indispensables pour 
bénéficier de l’eau de la vie. Soyons reconnais-
sants au Seigneur de son merveilleux amour, 
et de ce qu’il veut nous éduquer pour devenir 
de nouvelles créatures ayant une mentalité 
admirable. Nous devons être des individus 
nobles et merveilleusement bien élevés, dont 
l’apparition est une glorieuse manifestation de 
la grâce divine.

Réjouissons-nous profondément de tout ce 
que le Seigneur nous accorde dans sa bonté 
et sa merveilleuse miséricorde. Laissons briller 
la lumière de la grâce divine autour de nous: 
«Vous êtes la lumière du monde et le sel de la 
terre», nous dit notre cher Sauveur. L’apôtre 
Paul dit aux Colossiens 3, versets 9 et 10: 
«Vous étant dépouillés du vieil homme et de 
ses œuvres, revêtez l’homme nouveau qui se 
renouvelle dans la connaissance, selon l’image 
de Celui qui l’a créé.»

Il s’agit donc de nous débarrasser de notre 
vieil homme et d’acquérir les sentiments di-
vins, tout particulièrement la véritable foi, la 
confiance dans l’Eternel. Le Seigneur dit au 
petit troupeau: «Bannis l’inquiétude, car tu 
n’as rien à craindre.» Cette recommandation est 
aussi adressée à la sainte Armée de l’Eternel.

C’est toujours la loi des équivalences qui agit 
dans toutes les directions, que ce soit pour le 
bien ou pour le mal. Nous avons beaucoup de 
faiblesses, de manquements au cours de notre 
course de disciple. Le Seigneur vient toujours 
à notre aide, il nous justifie, nous rétablit, nous 
sanctifie. Plus il nous fait sentir sa grâce et son 
secours, plus nous devons l’aimer. C’est encore 
là une équivalence qui doit se réaliser.

Les voies divines sont toutes basées sur 
l’amour. Le Seigneur Jésus a dit à Pierre: 
«M’aimes-tu?» C’était cela qui comptait et pas 
autre chose. Lorsque la femme, qui est venue 
auprès de Jésus dans la maison du pharisien 
Simon, a pleuré sur les pieds du Sauveur et 
les a essuyés avec ses cheveux, il a donné à 
ce sujet une ineffable leçon. Il a dit à Simon: 
«Elle a beaucoup aimé, c’est pourquoi il lui a 
été beaucoup pardonné.» C’est donc toujours 
l’équivalence de l’appréciation des choses qui 
compte et doit être réalisée.

L’estime et la reconnaissance sont des sen-
timents qui ne se manifestent pas d’un jour à 
l’autre dans le cœur. Il faut les cultiver comme 
une plante très précieuse. Nous devons deve-
nir une nouvelle créature, apprécier la vertu et 
combattre en nous tout ce qui n’est pas noble 
et bienséant.

Quand nous repérons un esprit d’orgueil, de 
vantardise, il faut le mettre de côté. Si nous nous 
apercevons que nous ne disons pas toujours la 
vérité, nous devons nous corriger. Quand nous 
nous surprenons à rechercher notre avantage, 
à vouloir toujours avoir raison, jugeons-nous 
nous-mêmes honnêtement et cherchons à réa-
liser le contraire de ces sentiments diaboliques.

Si nous sommes vraiment désireux de com-

battre le bon combat, nous apprécierons beau-
coup toutes les mises au point. Nous ne cher-
cherons plus à avoir raison, mais à couvrir et 
à aimer, car le vrai reste toujours vrai, et, pour 
finir, les choses se manifestent inévitablement 
comme elles le doivent.

Le fils de l’Aurore a été considéré sur la terre 
comme étant le véritable, tandis que notre cher 
Sauveur a été traité d’imposteur et de menteur, 
il a été accusé et condamné comme coupable. 
Mais, pour finir, la vérité se révélera, quand 
même dans toute sa pureté. Il sera reconnu 
comme le Prince de la Paix, le Sauveur mer-
veilleux et aimable. Tous les imposteurs seront 
reconnus comme tels, malgré toutes leurs 
fausses accusations et leurs manœuvres men-
songères et machiavéliques.

La vérité triomphera de l’erreur, et le refuge 
du mensonge sera englouti par les eaux pures 
et limpides de la vérité. Notre cher Sauveur a 
été accusé, non pas lui seul, mais tous ceux qui 
ont vécu vraiment la vérité. Tous ont été traités 
de malfaiteurs et de blasphémateurs. L’apôtre 
Paul dit en connaissance de cause: «Tous ceux 
qui veulent vivre pieusement en Jésus-Christ 
seront persécutés.»

Les hommes sont égoïstes et méchants. Ils ne 
connaissent pas l’amour du prochain. Ils sont 
animés de l’esprit diabolique. Exerçons-nous 
à avoir les sentiments du Royaume, à devenir 
aimables et tendres, à avoir un cœur rempli de 
bienveillance et de sentiments affectueux vis-à-
vis de nos frères et sœurs. Devenons humbles, 
modestes et nobles, comme il convient à des 
ambassadeurs du Royaume de Dieu.

Manifestons la mentalité de la nouvelle Jéru-
salem, de ce peuple saint, de cette phalange 
de consacrés qui ont enduré la chaleur du jour. 
Ils ont été persécutés, peut-être même condam-
nés comme des malfaiteurs, mais ils ont réalisé 
dans leur âme la merveilleuse transparence du 
Royaume. C’est d’eux qu’il est dit : «Elle a du 
prix aux yeux de l’Eternel la mort de ceux qui 
l’aiment.» Ils n’ont pas seulement bu la coupe 
symbolique, mais ils ont également su dire au 
moment de l’épreuve: «Où tu veux, comme tu 
veux et quand tu veux, Seigneur.»

Les membres du petit troupeau doivent avoir 
des relations très aimables et affectueuses avec 
l’Armée de l’Eternel. Ils doivent être pour elle 
un encouragement merveilleux par la puissance 
de la grâce et de l’amour divins qu’ils déploient 
autour d’eux. C’est à quoi nous devons tendre 
de tout notre cœur, à l’honneur et à la gloire 
de l’Eternel.
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Questions pour le changement
–  du caractère  –

Pour le dimanche 26 mars 2023

1. La démangeaison d’être quelqu’un à notre 
manière nous tourmente-t-elle encore?

2. Faisons-nous plaisir au Seigneur en déployant 
du zèle pour sa Maison?

3. Notre amour est-il assez grand pour secourir 
celui qui est dans la détresse?

4. Gardons-nous pour nous la lumière reçue ou 
la faisons-nous briller autour de nous?

5. Apprécions-nous d’oser avoir continuelle-
ment recours à notre cher Sauveur et de 
ressentir son aide?

6. Cultivons-nous comme une plante très pré-
cieuse la reconnaissance et l’estime?


